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Afin de mieux répondre aux évolutions du marché du travail et aux besoins 
spécifiques des employeurs, France Travail déploie depuis 2025 une 
stratégie sectorielle structurée autour de 30 filières prioritaires. Cette 
approche vise à cibler les secteurs les plus en tension ou en transformation, 
tels que le nucléaire, le soin ou encore les transports, en apportant des 
réponses adaptées à leurs enjeux de recrutement.

En Bourgogne-Franche-Comté, ces enjeux sont particulièrement marqués, 
notamment dans l’industrie, où les besoins restent importants, à l’image de 
la filière nucléaire qui pourrait représenter à elle seule plusieurs milliers de 
recrutements à horizon 2030.

« Cette stratégie porte une approche collective et structurante au service 
du plein-emploi », souligne Julien-Emmanuel Besançon, responsable du 
département Grands Comptes et acteurs économiques.

Fondée sur une logique de co-construction avec les acteurs économiques, 
les branches professionnelles et les partenaires du Réseau pour l’emploi, 
cette stratégie s’appuie sur des diagnostics partagés et des plans 
d’actions territoriaux. Elle permet ainsi de mieux identifier les besoins en 
compétences, d’anticiper les évolutions des métiers et de déployer des 
réponses opérationnelles au plus près des réalités locales.

Déjà largement engagée, cette dynamique se traduit par une couverture 
étendue des secteurs prioritaires et la signature de nombreux accords de 
partenariat. Elle s’accompagne de la mise à disposition d’outils concrets : 
feuilles de route sectorielles, référentiels communs (NAF, ROME, Formacode), 
plateformes dédiées à l’attractivité des métiers et organisation de semaines 
thématiques pour valoriser les filières.
À travers cette stratégie, France Travail affirme une ambition claire : 
proposer une action plus ciblée, proactive et partenariale pour répondre 
durablement aux besoins des entreprises.

France Travail Pro : une offre de service renforcée au plus près des 
entreprises

Dans le prolongement de cette stratégie sectorielle, France Travail a 
renforcé son offre de services aux entreprises avec le déploiement de France 
Travail Pro, une offre lisible et structurée, dédiée à l’accompagnement des 
recruteurs.

En Bourgogne-Franche-Comté, cette offre s’appuie sur un réseau de 216 
conseillers France Travail Pro, mobilisés pour proposer un accompagnement 
personnalisé et de proximité aux entreprises.
Lancée en octobre 2024, cette offre repose sur une logique d’« aller vers 
» visant à intensifier la relation avec les entreprises et à mieux répondre à 
leurs besoins. Cette dynamique se traduit par une forte progression des 
actions de terrain, 4 560 visites en entreprise réalisées en 2025, soit une 
hausse très significative par rapport à l’année précédente.

Elle s’inscrit également dans une logique de simplification des démarches 
pour les recruteurs, avec une coordination renforcée entre les acteurs du 
Réseau pour l’emploi et le développement d’outils partagés, reposant sur le 
principe du « dites-le nous une fois ».

ACCOMPAGNER LES 
ENJEUX DE RECRUTEMENT

.



Parallèlement, une attention particulière est portée aux grands comptes, 
avec la signature de conventions structurantes avec de grands acteurs 
économiques régionaux, permettant d’adapter l’offre de services aux 
besoins spécifiques des filières.

À travers France Travail Pro, l’objectif est de proposer une offre plus 
visible, plus accessible et plus efficace, au service de la performance des 
recrutements, comme en témoigne le niveau élevé de satisfaction des 
entreprises, qui atteint 88,7 % en Bourgogne-Franche-Comté.

Une mobilisation collective au service des territoires

L’action de France Travail s’inscrit dans une dynamique collective, 
mobilisant l’ensemble des acteurs du Réseau pour l’emploi et les partenaires 
économiques au plus près des territoires.

Les Comités Locaux pour l’Emploi (CLPE) jouent un rôle central dans cette 
organisation, en définissant des priorités d’action adaptées aux réalités 
locales. Ils permettent de structurer une réponse coordonnée aux enjeux 
d’attractivité des métiers et de besoins en recrutement, en lien avec les 
spécificités économiques de chaque bassin d’emploi.

Cette approche territoriale s’appuie également sur un travail étroit avec 
les fédérations professionnelles et les acteurs économiques. En Bourgogne-
Franche-Comté, elle se traduit notamment par l’organisation d’événements 
favorisant la rencontre entre employeurs et candidats, ainsi que par la mise 
en place d’actions ciblées sur les secteurs en tension.

Le renforcement des partenariats constitue un autre levier majeur. Plusieurs 
conventions structurantes ont ainsi été signées récemment afin de mieux 
coordonner les interventions, sécuriser les parcours professionnels et 
proposer des réponses adaptées aux besoins des entreprises.

Cette mobilisation collective contribue directement à améliorer l’efficacité 
des recrutements, avec 90,7% (Taux de Pourvoi des OE) des recrutements 
réalisés à la suite d’un accompagnement France Travail dans la région.

Devenez ambassadeurs de la construction : 8 octobre à Dijon
L’objectif de ces journées est de donner aux prescripteurs et professionnels 
de l’emploi une vision concrète, dynamique et actuelle de notre secteur. 
Elle leur permet d’appréhender plus finement les opportunités d’emploi, 
les évolutions techniques, les perspectives de carrière et l’engagement 
quotidien des professionnels du terrain.
https://ariqbtp.com/ambassadeur-de-la-construction-le-8-octobre-a-dijon/

Recruter autrement pour répondre aux tensions

Pour répondre aux difficultés de recrutement persistantes dans certains 
secteurs, France Travail et ses partenaires développent des solutions 
innovantes visant à diversifier les pratiques de recrutement et à élargir les 
viviers de candidats.

En Bourgogne-Franche-Comté, ces dispositifs se traduisent par des actions 
concrètes et en progression. En 2025, 10 816 immersions en entreprise ont 
été réalisées (dont 96,7% prescrite par FT), permettant aux candidats de 
découvrir un métier en conditions réelles et aux employeurs d’évaluer les 
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compétences directement en situation de travail.
Les formations préalables au recrutement constituent également un levier 
majeur, avec 3 803 préparations opérationnelles à l’emploi (POE) mises 
en œuvre, en forte hausse sur un an. Plus largement, 34 992 entrées en 
formation ont été enregistrées dans la région, dont une part importante au 
bénéfice des publics prioritaires.
Ces approches reposent sur la valorisation des compétences et du savoir-
être, à travers des méthodes telles que la méthode de recrutement par 
simulation, qui a permis de tester 4 247 candidats en 2025, ainsi que des 
formats innovants comme les recrutements sans CV, les immersions ou les 
événements dédiés.

En diversifiant les modalités de recrutement et en sécurisant les parcours, 
France Travail contribue à réduire les délais de satisfaction des offres, qui 
s’établissent à 24,3 jours en moyenne, tout en facilitant l’accès à l’emploi 
pour un public plus large.

En chiffres (2025) 
France Travail s’impose comme un acteur clé de l’accompagnement 
des entreprises et de la sécurisation des recrutements en 
Bourgogne-Franche-Comté.

UNE PRÉSENCE RENFORCÉE 
AUPRÈS DES ENTREPRISES

DES RECRUTEMENTS 
FACILITÉS

DES ENTREPRISES 
SATISFAITES

DES SOLUTIONS 
CONCRÈTES POUR 

RECRUTER AUTREMENT

UN LEVIER FORMATION 
PUISSANT

216 90,7% 88,7% 10 816 34 992

24,3 4 247
3 803

4 560

70%

CONSEILLERS

JOURS

FRANCE TRAVAIL PRO
mobilisés sur le territoire

VISITES EN ENTREPRISE
(+140% en un an) 3247 visites 
en 2024

des recrutements réalisés 
avec succès après 
accompagnement (TPO)

des entreprises satisfaites des 
services de France Travail
(en progression par rapport 
à 2024) 

préparations opérationnelles 
à l’emploi (POE) (+39.5 % en 
un an) 

des formations bénéficient 
aux publics prioritaires

ENTRÉES EN 
FORMATION 

candidats évalués par la 
méthode de recrutement par 
simulation (MRS) 

IMMERSIONS EN 
ENTREPRISE

de délai moyen pour pourvoir 
une offre (contre 26.5 jours 
en 2024) 



L’étude BMO 

L’enquête BMO est une enquête annuelle réalisée au niveau national par France Travail avec le 
concours du Centre de Recherche pour l’Étude et l’Observation des Conditions de vie (CREDOC).

Également déclinée en région, cette enquête fait état des « Besoins en Main-d’Œuvre » et met 
ainsi en lumière les intentions d’embauche et les perspectives de recrutement de l’ensemble 
des entreprises interrogées sur le territoire régional.

Pour rappel, l’enquête est constitutive de la loi du 13 février 2008, relative à la réforme du service 
public de l’emploi, portant sur le recueil, le traitement des données relatives au marché du 
travail et à l’indemnisation des demandeurs d’emploi.

SES OBJECTIFS

Conduite en fin d’année 2025 (entre début octobre et début décembre), l’objectif de cette 
enquête est de recueillir auprès des entreprises des informations relatives à leurs projets de 
recrutement pour l’année à venir : combien ? Dans quels secteurs ? Sur quels métiers ?

MÉTHODOLOGIE ET CIBLES DE L’ENQUÊTE

Le champ de cette enquête est identique depuis plusieurs années, soit d’une part les 
établissements affiliés à l’Assurance chômage et, d’autre part :

•	 Les établissements de 0 salarié ayant émis au moins une déclaration d’embauche au cours 
des 12 derniers mois ;
•	 Les établissements du secteur agricole,
•	 Les établissements du secteur public relevant des collectivités territoriales (communes, 
régions, etc.) ;
•	 Les établissements publics administratifs (syndicats intercommunaux, hôpitaux, écoles, 
etc.).

Ne sont pas concernées dans le cadre de cette enquête, les administrations de l’État (Ministères, 
Police, Justice…) et les entreprises publiques (Banque de France, etc.).

21 324 établissements ont répondu à l’édition 2026 pour la Bourgogne-Franche-Comté.

Cette année le taux de retour s’élève à 27,6 %. 

Notons que les résultats ont été ensuite redressés pour être représentatifs par bassin, secteur  
et taille d’entreprises.
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23% des établissements de Bourgogne-Franche-Comté 
envisagent de recruter en 2026 (contre 22,3 % en 2025 et 
comme au niveau national). Cela représente, à l’image de la 
tendance nationale, 85 690 projets de recrutement (- 1 660 de 
moins que l’année précédente).

•	 Il y a plus d’établissements qui comptent recruter que la 
moyenne régionale dans : 
-	 L’industrie manufacturière (26,5%) 
-	 L’industrie agroalimentaire, l’agriculture (24,8%)
-	 Les services (23,1%) 

•	 Les principaux secteurs contributeurs aux projets de 
recrutement : les services (59% des projets), l’agriculture (15%)

•	 Une tendance à la baisse à relativiser selon les secteurs : - 4% 
pour le secteur de l’agriculture, - 13% pour le commerce, - 14% dans 
la construction, + 2% dans l’industrie, + 2% dans les services.

•	 Moins de tensions de recrutement : la part des projets jugés 
difficiles est en diminution à 47% en 2026 (de 39% dans le commerce 
à 71% dans la construction). 

•	 32% des projets de recrutements sont liés à une activité 
saisonnière 
•	 78% des entreprises de 200 salariés et plus comptent recruter, 

tandis que 44 % des projets de recrutement sont portés par des 
établissements de 0 à 9 salariés.

•	 Géographiquement, les entreprises comptant recruter se 
trouvent plutôt à : 
-	 Dijon (15% des projets de la région)
-	 Besançon
-	 Mâcon
-	 Beaune
-	 Auxerre
-	 Chalon-sur-Saône
11 bassins d’emploi sur 29 affichent une progression des intentions 
d’embauche sur un an.  
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23% des établissements 
envisagent de  recruter en 2026

23%
vs 22.3% (2025)

32%

Part des projets difficiles : 47% (2026)

QUI COMPTE RECRUTER 
EN 2026 EN BFC ?

Auxerre
Dijon

Besançon
Beaune

Mâcon

Chalon-sur-Saône
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59%
15%



BMO 2026

Évolution des projets de recrutements depuis 2012 

Difficultés de recrutement

Quels métiers sont les plus recherchés en BFC ?

9 projets sur 10 sont 
saisonniers 

5 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

En part des recrutements concernés

3 projets sur 10 sont 
saisonniers

5 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

2 projets sur 10 sont 
saisonniers

8 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

4 projets sur 10 sont 
saisonniers

4 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

2 projets sur 10 sont 
saisonniers

6 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

85 690

2026
2026

Viticulteurs, 
arboriculteurs

7 671

Agents d’entretien 
de locaux

4 108

Aides à domicile et 
auxiliaires de vie

3 563

Aides de cuisine et  
employés polyvalents  

de la restauration

3 300

Aides-soignants

3 049

58%56%
47%

2024 2025 2026



24,8 % des établissements
envisagent de recruter
22,4 % en 2025

13 140 projets de recrutement
13 120 en 2025

44,8 % des projets jugés
difficiles
54,4 % en 2025

22,2 % des projets liés à une
activité saisonnière
21,6 % en 2025

22,5 % des établissements
envisagent de recruter
23,2 % en 2025

5 200 projets de recrutement
6 300 en 2025

48,6 % des projets jugés
difficiles
63,0 % en 2025

68,1 % des projets liés à une
activité saisonnière
66,4 % en 2025

À l’image de la tendance régionale, 23,5 % des établissements de Côte-d’Or envisagent 
de recruter en 2026 (contre 23% en Bourgogne-Franche-Comté et 22,5% en 2025). Cela 
représente environ 19 960 projets de recrutement, soit près d’un quart des projets recensés 
dans la région.

Près d’un projet sur 5 dans l’agro-alimentaire

•	 Métiers les plus recherchés :

•         Carte d’identité par bassin 

BEAUNE DIJON MONTBARD

Et dans le 21 ?  
BMO 2026

9 projets sur 10 sont 
saisonniers 

5 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

4 projets sur 10 sont 
saisonniers

6 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

2 projets sur 10 sont 
saisonniers

2 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

6 projets sur 10 sont 
saisonniers

4 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

3 projets sur 10 sont 
saisonniers

4 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

Viticulteurs, 
arboriculteurs 

salariés, cueilleurs

3 130

Agents d’entretien 
de locaux

1 460
1 100

Serveurs de 
cafés restaurants

620

Aides-soignants

540

Aides de cuisine et  
employés polyvalents  

de la restauration

•	 Saisonnalité : 35,5% des intentions 
d’embauche sont liées à une activité saisonnière 
(contre 32% dans la région et 37,5% en 2025). 
•	 Secteurs d’embauche : les entreprises du 
secteur des services sont les plus recruteuses, 
avec 60% des embauches annoncées dans le 
département. Les fonctions liées à la vente, au 
tourisme et aux services représentent 39% des 
projets en Côte-d’Or, suivies par les métiers liés 
à l’agriculture (20%) et les fonctions sociales et 
médico-sociales (9%).

•	 Difficultés de recrutement : Les 
recrutements sont jugés difficiles par les 
employeurs pour 46% des projets en Côte-
d’Or, soit une forte baisse par rapport à l’année 
précédente (58,1% en 2025). 

•	 Métier le + difficile à recruter : 
conducteur de transport en commun

19,1 % des établissements
envisagent de recruter
21,5 % en 2025

1 610 projets de recrutement
1 920 en 2025

47,5 % des projets jugés
difficiles
67,5 % en 2025

38,8 % des projets liés à une
activité saisonnière
51,1 % en 2025
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Et dans le 25 ?  

2 projets sur 10 sont 
saisonniers 

9 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

1 projets sur 10 sont 
saisonniers

6 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

2 projets sur 10 sont 
saisonniers

6 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

5 projets sur 10 sont 
saisonniers

5 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

1 projets sur 10 sont 
saisonniers

1 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

Aides à domicile et 
auxiliaire de vie 

1 030

Agents d’entretien 
de locaux

1 010

730

Aides de cuisine et employé 
polyvalent de la restauration 

550

Professionnels de 
l’animation socio-

culturelle 

480

Aides-soignants 

A l’image de la tendance régionale, 23,4 % des établissements du Doubs envisagent 
de recruter en 2026 (contre 23% en Bourgogne-Franche-Comté et 21% en 2025). Cela 
représente environ 15 430 projets de recrutement, soit plus d’un projet sur six recensés 
dans la région. 

Un nombre de projets de recrutement en hausse 

•	 Saisonnalité : 19% des intentions 
d’embauche sont liées à une activité saisonnière 
(contre 32% dans la région et 23% en 2025). 
•	 Secteurs d’embauche : les entreprises du 
secteur des services sont les plus recruteuses, 
avec 67% des embauches annoncées dans le 
département. Les fonctions liées à la vente, 
au tourisme et aux services représentent 42% 
des projets du Doubs, suivies par les fonctions 
médico et sociales (17%) et les ouvriers des 
secteurs de l’industrie.

•	 Difficultés de recrutement : les 
recrutements sont jugés difficiles par les 
employeurs pour près de 48% des projets dans 
le Doubs, soit une forte baisse par rapport à 
l’année précédente (58,3% en 2025). 

•	 Métier le + difficile à recruter : couvreur

•	 Métiers les plus recherchés :

•         Carte d’identité par bassin 

BESANÇON

24,8 % des établissements
envisagent de recruter
22,8 % en 2025

9 220 projets de recrutement
8 220 en 2025

47,5 % des projets jugés
difficiles
51,7 % en 2025

16,2 % des projets liés à une
activité saisonnière
23,0 % en 2025

MONTBÉLIARD

21,1 % des établissements
envisagent de recruter
17,6 % en 2025

2 990 projets de recrutement
2 760 en 2025

41,3 % des projets jugés
difficiles
59,4 % en 2025

14,5 % des projets liés à une
activité saisonnière
13,1 % en 2025

MORTEAU

16,8 % des établissements
envisagent de recruter
17,6 % en 2025

950 projets de recrutement
1 270 en 2025

49,1 % des projets jugés
difficiles
71,9 % en 2025

18,5 % des projets liés à une
activité saisonnière
12,2 % en 2025

PONTARLIER

28,1 % des établissements
envisagent de recruter
23,4 % en 2025

2 270 projets de recrutement
2 040 en 2025

55,5 % des projets jugés
difficiles
75,1 % en 2025

33,2 % des projets liés à une
activité saisonnière
42,5 % en 2025
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Et dans le 39 ?  

8 projets sur 10 sont 
saisonniers 

5 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

8 projets sur 10 sont 
saisonniers

3 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

10 projets sur 10 sont 
saisonniers

5 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

1 projets sur 10 sont 
saisonniers

7 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

9 projets sur 10 sont 
saisonniers

5 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

Serveurs de cafés-
restaurants

500

Aides de cuisine et 
employé polyvalent 
de la restauration

480
390

Aides-soignants

300

Employés de 
l’hôtellerie

290

Viticulteurs, arboriculteurs

À l’image de la tendance régionale, 23,2% des établissements du Jura envisagent de 
recruter en 2026 (contre 23% en Bourgogne-Franche-Comté et contre 24,5% en 2025). 
Cela représente environ 8 070 projets de recrutement, soit moins de 10% des projets 
recensés dans la région. 

Une dynamique marquée par la saisonnalité des projets
•	 Saisonnalité : 38% des intentions 
d’embauche sont liées à une activité saisonnière 
(contre 32% dans la région)
•	 Secteurs d’embauche : les entreprises du 
secteur des services sont les plus recruteuses, 
avec 61% des embauches annoncées dans le 
département. Les fonctions liées à la vente, 
au tourisme et aux services représentent 36% 
des projets dans le Jura, devant les fonctions 
sociales et médico-sociales (15%). 13% des 
projets concernent les ouvriers des secteurs de 
l’industrie.

•	 Difficultés de recrutement : les 
recrutements sont jugés difficiles par les 
employeurs pour 51% des projets dans le Jura 
(contre 48% en région), soit une baisse de 6 
points par rapport à l’année précédente.  

•	 Métiers les plus recherchés :

•         Carte d’identité par bassin 

20,8 % des établissements
envisagent de recruter
24,7 % en 2025

2 810 projets de recrutement
3 220 en 2025

46,1 % des projets jugés
difficiles
56,8 % en 2025

33,4 % des projets liés à une
activité saisonnière
28,6 % en 2025

DOLE

23,7 % des établissements
envisagent de recruter
23,3 % en 2025

3 950 projets de recrutement
3 860 en 2025

52,8 % des projets jugés
difficiles
57,3 % en 2025

38,3 % des projets liés à une
activité saisonnière
32,3 % en 2025

LONS-LE-
SAUNIER SAINT-CLAUDE

27,4 % des établissements
envisagent de recruter
27,7 % en 2025

1 310 projets de recrutement
1 390 en 2025

54,5 % des projets jugés
difficiles
55,9 % en 2025

46,4 % des projets liés à une
activité saisonnière
38,3 % en 2025



23,4 % des établissements
envisagent de recruter
21,8 % en 2025

1 490 projets de recrutement
1 520 en 2025

38,0 % des projets jugés
difficiles
62,9 % en 2025

45,1 % des projets liés à une
activité saisonnière
44,2 % en 2025
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Et dans le 58 ?  

8 projets sur 10 sont 
saisonniers 

4 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

1 projets sur 10 sont 
saisonniers

5 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

4 projets sur 10 sont 
saisonniers

3 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

9 projets sur 10 sont 
saisonniers

1 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

6 projets sur 10 sont 
saisonniers

5 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

Professionnels de 
l’animation

320

Agents d’entretien  
de locaux

310
250

Viticulteurs, arboriculteurs

240

Agriculteurs

210

Employés  
de libre-service

À l’image de la tendance régionale, 22,9% des établissements de la Nièvre envisagent 
de recruter en 2026 (contre 23% en Bourgogne-Franche-Comté et 22,1% en 2025). Cela 
représente environ 5 400 projets de recrutement, soit plus de 6% des projets recensés 
dans la région. 

Une situation proche de la moyenne régionale
•	 Saisonnalité : 37% des intentions 
d’embauche sont liées à une activité saisonnière 
(contre 32% dans la région). 
•	 Secteurs d’embauche : les entreprises du 
secteur des services sont les plus recruteuses, 
avec 61% des embauches annoncées dans le 
département. Les fonctions liées à la vente, au 
tourisme et aux services représentent 34% des 
projets de la Nièvre. 17% des projets concernent 
les fonctions sociales et médico-sociales et 13% 
les métiers de l’agriculture. 

•	 Difficultés de recrutement : les 
recrutements sont jugés difficiles par les 
employeurs pour 44% des projets, soit une 
baisse de 14 points sur un an. 

•	 Métiers les plus recherchés :

•         Carte d’identité par bassin 

COSNE-SUR-
LOIRE DECIZE

19,5 % des établissements
envisagent de recruter
18,8 % en 2025

1 180 projets de recrutement
1 370 en 2025

55,5 % des projets jugés
difficiles
58,5 % en 2025

39,1 % des projets liés à une
activité saisonnière
48,0 % en 2025

25,1 % des établissements
envisagent de recruter
24,9 % en 2025

2 720 projets de recrutement
2 810 en 2025

41,8 % des projets jugés
difficiles
54,7 % en 2025

31,1 % des projets liés à une
activité saisonnière
25,3 % en 2025

NEVERS
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Et dans le 70 ?  

2 projets sur 10 sont 
saisonniers 

10 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

2 projets sur 10 sont 
saisonniers

7 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

4 projets sur 10 sont 
saisonniers

2 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

0 projets sur 10 sont 
saisonniers

10 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

6 projets sur 10 sont 
saisonniers

5 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

Aides à domicile et 
auxiliaire de vie

480

Aides-soignants

250
210

Aides médico-psychologique

160

Agriculteurs

150

Employés de libre-
service

À l’image de la tendance régionale, 20,4% des établissements de Haute-Saône envisagent 
de recruter en 2026 (contre 23% en Bourgogne-Franche-Comté et 19,2% en 2025). Cela 
représente environ 5 340 projets de recrutement, soit 6% des projets recensés dans la 
région.

Des recrutements confrontés à des tensions
•	 Saisonnalité : 26% des intentions 
d’embauche sont liées à une activité saisonnière.
•	 Secteurs d’embauche : les entreprises du 
secteur des services sont les plus recruteuses, 
avec 60% des embauches annoncées dans le 
département. Les fonctions liées à la vente, 
au tourisme et aux services représentent 33% 
des projets de Haute-Saône, suivies par les 
fonctions sociales et médico-sociales (18%) puis 
les ouvriers du secteur de l’industrie (15%). 

•	 Difficultés de recrutement : les 
recrutements sont jugés difficiles par les 
employeurs pour environ 56 % des projets, en 
légère baisse par rapport à l’année précédente 
(un point).  

•	 Métiers les plus recherchés :

•         Carte d’identité par bassin 

19,1 % des établissements
envisagent de recruter
19,2 % en 2025

1 220 projets de recrutement
1 060 en 2025

67,7 % des projets jugés
difficiles
58,2 % en 2025

34,9 % des projets liés à une
activité saisonnière
23,0 % en 2025

GRAY LURE

24,7 % des établissements
envisagent de recruter
20,8 % en 2025

1 110 projets de recrutement
1 420 en 2025

52,3 % des projets jugés
difficiles
53,7 % en 2025

30,6 % des projets liés à une
activité saisonnière
29,7 % en 2025

15,9 % des établissements
envisagent de recruter
16,1 % en 2025

770 projets de recrutement
680 en 2025

56,6 % des projets jugés
difficiles
55,5 % en 2025

34,1 % des projets liés à une
activité saisonnière
17,4 % en 2025

LUXEUIL VESOUL

20,6 % des établissements
envisagent de recruter
19,7 % en 2025

2 240 projets de recrutement
2 180 en 2025

51,4 % des projets jugés
difficiles
57,8 % en 2025

15,7 % des projets liés à une
activité saisonnière
14,6 % en 2025
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9 projets sur 10 sont 
saisonniers 

4 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

7 projets sur 10 sont 
saisonniers

1 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

1 projets sur 10 sont 
saisonniers

8 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

3 projets sur 10 sont 
saisonniers

8 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

6 projets sur 10 sont 
saisonniers

7 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

Viticulteurs, 
arboriculteurs

2 840

Employés de libre-
service

660
610

Aides à domicile et 
auxiliaires de vie

580

Serveurs de cafés-
restaurants

540

Aides-soignants

À l’image de la tendance régionale, 23,5% des établissements de Saône-et-Loire envisagent de 
recruter en 2026 (contre 23% en Bourgogne-Franche-Comté et 23,7% en 2025). Cela représente  
17 840 projets de recrutement, soit plus d’un projet sur cinq recensés dans la région. 

Une forte part de projets de recrutement dans l’agriculture  
•	 Saisonnalité : 36% des intentions d’embauche 
sont liées à une activité saisonnière.
•	 Secteurs d’embauche : les entreprises du 
secteur des services sont les plus recruteuses, avec 
53% des embauches annoncées dans le département. 
Les fonctions liées à la vente, au tourisme et aux 
services représentent 35 % des projets de Saône 
et Loire. 21% des projets concernent les métiers 
de l’agriculture, 12% les fonctions sociales et 
médico-sociales et  11 % les ouvriers des secteurs de 
l’industrie.

•	 Difficultés de recrutement : les recrutements 
sont jugés difficiles par les employeurs pour environ 
49% des projets, soit une baisse de 7 points sur un 
an. 

•	 Métiers les plus recherchés :

•         Carte d’identité par bassin 

AUTUN

23,2 % des établissements
envisagent de recruter
25,8 % en 2025

1 360 projets de recrutement
1 710 en 2025

58,0 % des projets jugés
difficiles
55,0 % en 2025

60,1 % des projets liés à une
activité saisonnière
65,2 % en 2025

24,9 % des établissements
envisagent de recruter
23,9 % en 2025

4 480 projets de recrutement
4 820 en 2025

50,7 % des projets jugés
difficiles
60,4 % en 2025

33,5 % des projets liés à une
activité saisonnière
30,4 % en 2025

CHALON-SUR-
SAÔNE

18,2 % des établissements
envisagent de recruter
20,0 % en 2025

1 710 projets de recrutement
1 890 en 2025

57,2 % des projets jugés
difficiles
58,4 % en 2025

36,0 % des projets liés à une
activité saisonnière
25,1 % en 2025

DIGOIN

23,1 % des établissements
envisagent de recruter
28,8 % en 2025

1 510 projets de recrutement
1 550 en 2025

48,8 % des projets jugés
difficiles
57,1 % en 2025

20,4 % des projets liés à une
activité saisonnière
17,6 % en 2025

LE CREUSOT LOUHANS

22,4 % des établissements
envisagent de recruter
20,6 % en 2025

1 600 projets de recrutement
1 440 en 2025

41,6 % des projets jugés
difficiles
64,6 % en 2025

31,7 % des projets liés à une
activité saisonnière
34,6 % en 2025

25,2 % des établissements
envisagent de recruter
23,7 % en 2025

5 280 projets de recrutement
4 990 en 2025

50,2 % des projets jugés
difficiles
50,6 % en 2025

47,0 % des projets liés à une
activité saisonnière
41,4 % en 2025

MACON

26,1 % des établissements
envisagent de recruter
30,1 % en 2025

1 900 projets de recrutement
1 640 en 2025

31,9 % des projets jugés
difficiles
48,5 % en 2025

13,2 % des projets liés à une
activité saisonnière
19,1 % en 2025

MONTCEAU LES
MINES
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Et dans le 89 ?  

8 projets sur 10 sont 
saisonniers 

5 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

1 projets sur 10 sont 
saisonniers

4 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

6 projets sur 10 sont 
saisonniers

2 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

8 projets sur 10 sont 
saisonniers

3 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

0 projets sur 10 sont 
saisonniers

2 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

Viticulteurs, 
arboriculteurs

990

Aides à domicile et 
auxiliaires de vie

530 520

Agriculteurs

430

Attachés commerciaux 

320

Employés de libre-
service

À l’image de la tendance régionale, 23,6% des établissements de l’Yonne envisagent 
de recruter en 2026 (contre 23% en Bourgogne-Franche-Comté et 22% en 2025). Cela 
représente environ 10 730 projets de recrutement, soit près d’un projet sur huit recensés 
dans la région. 

Un niveau élevé d’établissements recruteurs
•	 Saisonnalité : 34% des intentions 
d’embauche sont liées à une activité saisonnière.
•	 Secteurs d’embauche : les entreprises du 
secteur des services sont les plus recruteuses, 
avec 51% des embauches annoncées dans le 
département. Les fonctions liées à la vente, au 
tourisme et aux services représentent 35% des 
projets de l’Yonne, suivies par les métiers de 
l’agriculture (17%) et les fonctions sociales et 
médico-sociales (12%). 

•	 Difficultés de recrutement : les 
recrutements sont jugés difficiles par les 
employeurs pour environ 44% des projets, soit 
13 points de moins qu’en 2025.  

•	 Métiers les plus recherchés :

•         Carte d’identité par bassin 

AUXERRE

25,7 % des établissements
envisagent de recruter
22,7 % en 2025

5 090 projets de recrutement
5 070 en 2025

46,6 % des projets jugés
difficiles
65,3 % en 2025

37,4 % des projets liés à une
activité saisonnière
40,2 % en 2025

22,8 % des établissements
envisagent de recruter
22,7 % en 2025

1 560 projets de recrutement
1 580 en 2025

43,6 % des projets jugés
difficiles
45,6 % en 2025

34,2 % des projets liés à une
activité saisonnière
36,9 % en 2025

AVALLON JOIGNY

21,0 % des établissements
envisagent de recruter
20,8 % en 2025

1 560 projets de recrutement
1 510 en 2025

40,7 % des projets jugés
difficiles
38,2 % en 2025

34,1 % des projets liés à une
activité saisonnière
36,6 % en 2025

SENS

22,0 % des établissements
envisagent de recruter
21,0 % en 2025

2 520 projets de recrutement
2 520 en 2025

39,1 % des projets jugés
difficiles
56,4 % en 2025

26,5 % des projets liés à une
activité saisonnière
28,3 % en 2025
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Et dans le 90 ?  

2 projets sur 10 sont 
saisonniers 

9 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

2 projets sur 10 sont 
saisonniers

7 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

3 projets sur 10 sont 
saisonniers

3 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

3 projets sur 10 sont 
saisonniers

3 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

5 projets sur 10 sont 
saisonniers

2 projets sur 10 sont 
difficiles à recruter

Aides à domicile et 
auxiliaires de vie

300

Aides-soignants

270
240

Professionnels de l’animation 
socioculturelle

160

Employés de libre-
service 

140

Agents d’entretien  
de locaux

À l’image de la tendance régionale, 20,1% des établissements du Territoire de Belfort 
envisagent de recruter en 2026 (contre 23% en Bourgogne-Franche-Comté et 22,2% en 
2025). Cela représente 2 910 projets de recrutement, soit 3% des projets recensés dans la 
région. 

La plus forte proportion de projets de recrutement dans les 
services 
•	 Saisonnalité : 22% des intentions 
d’embauche sont liées à une activité saisonnière.
•	 Secteurs d’embauche : les entreprises du 
secteur des services sont les plus recruteuses, 
avec 74% des embauches annoncées dans le 
département. Les fonctions liées à la vente, au 
tourisme et aux services représentent 46% des 
projets du Territoire de Belfort, suivies par les 
fonctions sociales et médico-sociales (23%) et 
les ouvriers des secteurs de l’industrie (8%).

•	 Difficultés de recrutement : les 
recrutements sont jugés difficiles par les 
employeurs pour 45% des projets, soit 22 points 
de moins qu’en 2025.  

•	 Métiers les plus recherchés :

20,1 % des établissements
envisagent de recruter
22,2 % en 2025

2 910 projets de recrutement
3 490 en 2025

45,1 % des projets jugés
difficiles
67,2 % en 2025

22,4 % des projets liés à une
activité saisonnière
22,4 % en 20254

BELFORT

•         Carte d’identité par bassin •         Focus aire urbaine

21,0 % des établissements
envisagent de recruter
20,0 % en 2025

6 390 projets de recrutement
6 790 en 2025

44,7 % des projets jugés
difficiles
50,2 % en 2025

20,0 % des projets liés à une
activité saisonnière
20,4 % en 2025

AIRE URBAINE


